
 

24 heures pour le Seigneur  

à la Cathédrale d'Antsiranana 
 

Dans le cadre de l'Année Sainte du Jubilé extraordinaire pour la Miséricorde divine, le 

Diocèse d'Antsiranana a lancé les "24 heures pour le Seigneur" selon l'exhortation du Pape 

François pour la paix et la miséricorde dans notre monde. 

La grande famille OloAraiky du Diocèse s'y est associée, 

d'autant plus qu'elle est aussi soucieuse de l'insécurité 

alarmante vu les vols, attaques et assassinats de ces derniers 

mois. C'est ainsi que le vendredi 4 mars 2016 au matin, elle a 

commencé pour sa part, les "24 heures pour le Seigneur" par 

la célébration de l'Eucharistie présidée par Mgr Marc 

Benjamin Ramaroson à la Cathédrale, paroisse du Sacré-

Cœur de Diego-Suarez. 

 

 Prière pour la Miséricorde et la Paix, la cessation de la violence et de 

l'indifférence. 

Comme tout concourt à la gloire de Dieu, Père, Fils et Saint-Esprit, ce jour premier vendredi 

du mois de mars a offert l'occasion d'entrer en pleine communion avec le Pape François et 

pour ses intentions relatives à la promotion de la paix et de la justice dans le monde, pour la 

cessation définitive de la violence et de l'indifférence. Toute la famille diocésaine a ainsi 

communié à ses intentions et continue à s'y associer afin que tout un chacun reprenne le 

chemin du retour à la Miséricorde divine, manifesté par le 

Sacré-Cœur de Jésus, patron de la Cathédrale 

d'Antsiranana. Partie prenante et principal instigateur de 

ce temps fort, le groupe des personnes consacrées a 

effectué le pèlerinage en faisant le Chemin de croix de 

l'École Notre-Dame, Tanambao pour franchir la Porte 

Sainte, expression du Cœur Miséricordieux du Père. 

Accueilli par le Père Évêque, le groupe a ensuite 

poursuivi ce temps fort avec l'approche du sacrement de 

réconciliation et la célébration de l'Eucharistie. Adoration, confessions et veillée de prières 

se sont poursuivies toute la nuit du vendredi au samedi. 

 

 Transfert du corps de Mgr François-Xavier Corbet pour le caveau des évêques. 

Au matin du samedi, après la célébration eucharistique s'achèvent les "24 heures pour le 

Seigneur". Si le temps touche à son terme, les intentions de prières se poursuivent bien au-

delà. Elles rejoignent, sans nul doute, l'intuition originale  de Mgr François-Xavier Corbet, 

premier Vicaire Apostolique de Diego-Suarez qui a consacré la Cathédrale au Sacré-Cœur 

de Jésus. 

Pour le Diocèse d'Antsiranana, en particulier, ce jour du 

vendredi 4 mars a vu la finition d'un caveau plus digne du 

premier Vicaire Apostolique de Diego-Suarez, S.E. Mgr 

François-Xavier Corbet, fondateur de la Cathédrale. Son 

corps reposait jusqu'à hier sous le choeur de la Cathédrale. 

Force est de reconnaître son zèle missionnaire, surtout dans 

le cadre de l'anniversaire de la constitution et de la paroisse 

de la Cathédrale et du Vicariat devenu plus tard 



Archidiocèse. Par souci de plus de respect et de filiale reconnaissance, son corps est 

transféré, dans la sacristie, au caveau où repose déjà son premier successeur d'origine 

malgache S.E. Mgr Albert Joseph Tsiahoana. 

Avant la sortie du corps de Mgr Corbet de son emplacement sous le choeur, une messe 

d'action de grâces a été offerte par l'actuel Ordinaire du lieu Mgr Marc-Benjamin 

Ramaroson,cm. Son allocution introductive invitait à entrer dans les 24 heures de prières 

pour rendre grâces à Dieu pour les évêques, les missionnaires, les prêtres, les religieux et les 

laïcs qui ont offert leur vie pour le Diocèse.  

 

 

 Dans la foulée du 8 mars 

Le choix de la ville d'Antsiranana comme lieu officiel de la prochaine  célébration nationale 

du 8 mars, Journée mondiale pour la femme appelle l'intensification des pieuses pensées et 

des efforts à déployer pour la promotion de la femme et de ses valeurs. Ce choix est fort 

pertinent vu les violences subies par la femme adulte ou/et mineure, au foyer comme dans la 

société. Aussi n'est-il pas surprenant de constater un nombre considérable de femmes à ce 

temps fort de prières. Leur participation nombreuse est loin d'être le fruit d'un simple 

concours de circonstances. Il a été pour beaucoup dans l'inspiration des missionnaires, en 

particulier de Mgr Jean Wolff pour fonder une congrégation religieuse diocésaine 

autochtone, chargée de la promotion des femmes du pays, les Sœurs du Cœur Immaculé de 

Diego-Suarez. 

Bien des années auparavant, son vénérable prédécesseur, Mgr François-Xavier Corbet s'est 

dépensé pour l'érection d'un vicariat digne de ce nom 

avec une Cathédrale, qui donnera naissance, en 1898, à 

un diocèse dans le Nord de Madagascar.  

C'est sous le choeur de la Cathédrale qu'il a construite 

grâce aux dons émanant des amis et frères dans la foi de 

l'extérieur, que reposait depuis lors, le corps de Mgr 

François-Xavier Corbet après avoir été enseveli au 

cimetière. Animée par le souci de reconnaissance, la 

grande famille Olo'Araiky du diocèse d'Antsiranana a 

procédé au transfert de ses restes mortels d'au-dessous du 

choeur au caveau situé dans la sacristie de la Cathédrale, aux côtés de Mgr Albert 

Tsiahoana, premier Archevêque malgache du diocèse. Un triduum a baigné la communauté 

OloAraiky dans une atmosphère de prières, de jeûne et de dévouement. C'est ainsi que 

chemin de croix, confessions et adoration du Saint-Sacrement ont été célébrés après et avant 

la messe du vendredi matin et celui du soir.  

Le temps d'oraison terminé, le Père Évêque est passé dans l'assemblée pour la bénir.  

Le Chemin de croix animé par le curé de la Cathédrale, le P. Jean-Claude Vial, quant à lui, 

donnait occasion de prier pour associer aux souffrances du Seigneur les nôtres de ce jour, 

sans oublier l'espérance en la Résurrection, aboutissement heureux de ce chemin de 

souffrance et de conversion radicale. C'est ainsi que cette prière encore des plus populaires 

dans le milieu catholique de la ville s'est achevée avec ce ton d'espérance suscitée par 

l'extraordinaire événement de Pâques. Ceci est pour souligner que ni la souffrance ni la mort 

n'a le dernier mot dans l'histoire avec Dieu. 

 

Du reste, au terme de la célébration des 24 heures pour le Seigneur, et en même temps que le 

nouveau lieu de repos de Mgr Corbet a été scéllé, le chant promettant la victoire sur la mort 

fut entonné avec bien d'ardeur: "Izaho no fanganan-ko velona; izay mino Ahy na maty aza 

mbola ho velona." "Je suis la Résurection; qui croit en moi, même mort, vivra" à jamais.  


